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dégoûte de ce poisson, et ce dégoût néralement plus grande, sa couleur
souvent répété, finit par inspirer plus pâle, ses écailles moins ovales,
comme une répulsion qui se réveille, sa saveur moins forte et, par suite,
tout naturellement, en entendant plus agréable. Le Brochet est le ty-
simplement le nom de l'animal. La mn des eaux douces, il gobe les au-
tête de la carpe est, sans comparaison, tres poissons, comme ces derniers font
meilleure que le corps, mais il en faut des insectes. La Voracité du brochet
des têtes pour rassasier un appétit tourne au profit des hommes affamés,
surrexcité par le travail ou la fatigue, de tous les poissons c'est celui qui
et on se lasse assez vite de sucer tous saisit le plus facilement l'appât qui lui
ces osselets. Toutes les espèces- de ce est tendu sous la glace. Au jour de la
genre abondent dans le pays, surtout détresse l'infortuné que la faim presse
la carpe blanche et la carpe rouge. trouve souvent à assouvir cette impé-
Ce poisson fraie au mois de juin, et rieuse nécessité sur un brochet qui,
plusieurs semaines avant cette épo- poussé probablement *par le même
que, on les voit et on les tue en nom- besoin, se saisit de l'appât trompeur
bres très-considérables. A la fin de qui cachait lhameçon perfide. La
cette période, surtout là où l'eau des Providence qui nous a éprouvés si
rivières est basse sur un lit de pierre, cruellement cette année a fourni une
ils se réunissent en si grandes quan- preuve de samiséricorde dans le nom.
tités, qu'en apercevant leur dorsale, bre inaccoutumé de brochets tirés
au niveau de l'eau, on les croirait aux Lacs Winnipig et Manitoba. Les
accolés artificiellement les uns aux gros du genre font un plat excellent,
autres, on en tue à coups de bâton. quand il y a quelque assaisonnement

On comprend assez que dans ces pour en rehausser la saveur, et en
circonstances le jeûne absolu est im- atténuer un certain goût et même une
possible pour les sauvages qui, sans certaine odeur, qu'on ignore probable-
exception, considèrent comme un ment ailleurs, mais que les gens du
jeûne la nécessité de se nourrir exclu- pays ne sauraient méconnaître. Les
sivement de carpes. Les Montagnais Brochets, comme les carpes, ne sont
aiment beaucoup les yeux crûs de recherchés qu'à défaut de toute autre
ce poisson, ils les arrachent et les chose.
dévorent àmesure qu'ils se saisissent du Tous nos lacs renferment des bro-
poisson lui-même. La* vitalité de la chets et quelques uns en possèdent de
carpe est prodigieuse au point que superbes. Jen ai pesé de trente livres
certains traits à l'appui de cette asser- et je crois en avoir vu de plus gros.
tion, paraîtraient autant de fables. Une Les brochets avalent d'énormes pois-
carpe se gêle et se dégèle, puis est sons sans même leur faire subir la
décapitée sans perdre pour cela de suite moindre lésion. J'ai souvent vu dans
la vie: et on en voit frapper de la l'estomac de quelques brochets, jus-
queue et bondir bien longtemps après qu'à deux poissons blancs, qui ne pe-
avoir subi les mutilations les plus saient pas moins de cinq à six livres
capables, ce semble, de leur infliger les deux. Les dents nombreues et
l'immobilité et la mort. aigûs du brochet infligent une bles-

IL-La deuxième famille de l'ordre sure cruellenonseulement lors qu'elles
qui nous occupe est celle des Esoces, mordent mais bien aussi lorsque
nous avons: détachées du corps, on s'y pique par

Le Brochet......Esox lucius......The common
Pike III.- La famille des Sîluroides ne

Le Masleinongé......Esox estor......The Mas- nous fournit ici qu'une seule espèce,
kinonge c'est:

Ces deux sortes de brochets se mes- La Barbue.....Silirus Pimelodus Corealis
semblent assez. La dernière est gé- The at-flish


